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'trouverez- toujours votre compte et La cire doit son odeur et sa cou- Jréuntonpqtsnle upp-
vous pourrez souvent ainsi dimi, leur jaune à certaines matières sat-tàl'aide de machines, espè--

flerlacuité 'de la concurrence, étrangères qui s'enlèvent -par le 'cés d"empote-pi ces, ondbte'e
qu'ils pourraient vous faire. Lorsque, blatnchiment ; elle fond à une cha- paquets on pains cylindiq 'Ide.

deux marchands peuvent vredans~ leur d e im erés Fahrenhi on- six- poucesenvironde diamètre ue
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les Pourer coplue c données, e nou'm ýýJAis à l'idée, s'ils ont ensemble des .La cire blanche n'a ni odeur ni ' e irra o*ec.~5~ dirons 4,ue1 le nombr des. érangers-el ?5l&tii,1wgcialewi, du, 5rn w8 uu £Upe - vqur;el flotte- sur l 1.i-F d~ rérairauGîi'tiîn j5,
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- dae l'agcmeaotsiegas delles.' 'e ' lerniçre.période dé. l ~ta a 1885i
-~ ~ ~ dn l'ascme disout ledas leas- enr-ebacisg.la colonie qui s'est le plus augmen-

Vous pouvez souvent acheter ses,, mais elle L'analogiet t.é à ýété la colonesisqi s
~ ls ~ùo iue etde om i hiesgases et essentielles comme des tissus et celui 'de la cire dans esis;qie

voyaeurs mai un archndd--téré 'nthine-la--benzine,--ainsi- 'epoédé que nous RoonaP assés de 128 -individus à 1,275
~vrait se faieueièl evnrli que dans l'éther ordinaire. pelor de ckimie qvlttLelle et qu'896.,,/ ifue-porsind
-même-à -la ville une' ou- deux foi' Telle -qu'elle.' egt livrÉée .au -com-* ndu vndns dedcieaié e ruère té-'îuind

~.par année, visiter les stock et ro- nierco ous-l"renomîu-"dw -cire dxs également''(ddàr"2Wiiidividus

sdn au'mi pnutrel ointi devul'eqaueel'Mono'~~~~~~~~'a~~~~hie~~n fel ie e aso'el s éotee e aie îàillàge d blan vsin-hnoseiueme'rcnsme,niser copt plus ou mdoins qu u'nems-. - e16 'avat nor q po ters-
- à la fondre; elle a une odeur lechroreNous ne us termineu sr e os l aéoiaios'saiSi le mode des isectes n pré- maique, u goût prsque-inspidesariclensa s re n mt e l r ues. a proi9n acovsuensetep u ass, grndnobes unpays nett llle est oven ahtrltrsetle-W 6élel75"à 188 e257"0/O

me es oison, ls iseuxls' -ruons dée ors qu'on la faitspu ar écie7~citr de '1865pourles Iotlensr q'auta *sn
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--Pour obtenir la cire brute ou ci-
-rie jaune, on exprime les rayons

Pour en Séparer le miel. La pre-
nmière-pération,.une fois les rayons
Srecueillis, c'est donc l'extraction du_

S produit. principal, car la cire, quelle
que ,précieuse qu'àelle soit, n est à

Iroprement prer 'uun déchet.
Fourcel onenlèvejiabord les p-

tites lames de cire qui ferment les
alvéoles et on ex pose les rayons sur

~des" claies à une dlouce chaleur. Le
...- miel vierge ou -miel. blanc, le plus

;p r, s'écoule alors naturellement.
~-----brise ensuite -les rayons-et--n'

les, fait'égoutter de nouveau, mais
à.Uechaleur plus forte, et on ob-
Aetle miel jaune. Enfin le résidu

press donne le miel sdCommun que
l'on écume et que l'on décante après
reeos: ce dernier produit est ordi'-
nairement d'un -rouge -brunfttre et:toujours très impur.. Le meilleur
pârfi'que l'on puisse souvent on ti-

Srer, c'est d'en faire de l'hydromel.
' Le miel extrait, il reste un rési-

*du ýde. cire que l'o 'fait fondre dan
l'aubuilat e n col ancir

fondu e dans des moules en la pas-
sant à travers d'un 'amis; pour re-
tirer la plus gMande partie possible
de ie il faut presser mle iésid-CM,1 

*

Le blanchiment de la cire se fait On fait fondre dans un vase de
de deux manières, ou par l'action terre et on ajoute la couleur-que
combinée de l'air et de l'eau, sur le l'où désire: mi*ni'rm pour le rouge;
gazon, ou par l'immersiorf dans de noir. d'ivoir pou le nor o,
-au chargé d'acide muriatique pour le jaune, bleu de .Pruse pour

'oxygéné. Pour subir l'une ou l'au- le bleu; les deux derniers mélan-
tre de ces opération, elle est d'a- gés pour le vert.

bodmise sous forme de bandes iComme on le voit, ces deux cires
ou lames minées d'une éaisseur ne'contiennent pas du tout decire.

uniforme.. Tote le éngles Nous ne pouvons donner aucune
savent ce que c'est que fie bJan- modification pour la cire à cache-
chir i,4 linge sur le gazon.' ter les lettres dont l'usage est d'ail-

Dans les pàîs où l'on fabrique leurs asisez restreint. En ce qui con-
beaucoup de toile, il y* a des hom- erneiaciecý<heter-les-bouteilles-
mies -q-ui t;la -spécialité du lblani- on peut on faire d'assez- bonn e n
chissage. Ils. choisissent un. Pré employant troVýS quarts -de résine
bien exposé au soleil, dont la sur- ordinaire ou arcanson et unqur
fase est bien au niveau et où ils de cire jaune que l'on fait,=nde
peuvent amener facilement de l'eau On incorpore la couleur convenable
ropre dans ,de petits canaux paraI- au mélange fondu.

*èesqu'ils creusent dans-le.-pî.us fa- _________

vorable, et de manière à pouvoir Nous publions dans une'aut.re coloni-
tendre plusieurs pièces de toile sur ne une critique surile ton d'edeux*grnds
le même sens , dans l'espace que sé- pianos du jour :le Weber et le Skttmnw>,
pa~re deux canaux. L'action de-la par feu M. Henry Prince doiit la cow-
rosée et dès-. arrosages faits au pétence et -l'autorité sont deRuis Ion-
moyen de pelles appropriées avec' temps au-dessus de toute discussion.
l'eau des canaux, combinée avec
celle de la lumière amène le blan- Il y a maintenant an-opération diansdes tssus La cose a Puissance du CsnaLê, trois CZarfrrtchissage de iss acoe Hoîa, l'une'à Montréal, qui, 'fonction-
pratiqu de lainmm façon pour les ne depuis deux -ans Iaass, la seconde
bandes de cire. Quand celles-ci à Toront;oet la.trisim .Hlf
sont suffisammenit blanchis. on I e eu enirasotdnii pro-1

t.

£DUu'J' immiantsA en/ U une U'anée.

Mais pour l'instant, à cause -de la
guerre civile, le courant immigratoi-
re va se détourner die oe pays, si ri-

.Che pourtant, co, Mme nous allons le
voir.-

So.uvenons-,Vous de - ce- que* nous
avons- vu et-noté on 1850, et faisons,
une' rapide. Comparaison avec les

,Chiffres que nlous fournissent les do-
éuraepts officiels les plus 1récents.

En .1 .888 (pour- les onze premiers-
mois), les douanes ozât donné 151. 1/2
millions de, francs et 175- 1/12.on

-1889-'be&rcettes&4es..cheminse-
fer, pendant esrdtux.exercices, ont
été successivement de 30 1/2' et«32ý

' Millions' ;'l'impé des patet.
èt limp*t agricole avýaieuit sensible-
ment.augmenté. Enfin, lensemnble.

-des recettes était, pour les cinz pre-
miers-mois de 1888,, de 345 millions
et de'40.3-nxillilons, pour;J889. 'L'é-
quilibre budgétaire était airnsi assu-
ré. La dette'se divise %Comme jadis,
on ¶bette extérieure et- dette ',inté-

.. ieÙre.':La-dette-extérieure a prin-'
cipalement pour origine4a- consu--
tion des chenusp de fer: elle se
Comnpose de s emrnt'd183de

1885 de -1886, de .18§7 et de. 1889.
iLe montant primitif de--cette det
serait de -257mlin.!ýj. '
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